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inutile de dire combien il est recherché en société ; le siège où il
est assis, le coin de la pièce où il se trouve, forme immédiatement le
noyau d'un cercle sans cesse s'élargissant, d'où partent de sonores
éclats de rire, l'un n'attendant pas l'autre. Aussitôt, d'instinct, on
dit sans se retourner : " Encore Fréchette qui raconte des histoires !"

A table, il est étincelant d'à-propos, de vie ; pas un instant ne
s'écoule sans qLelque nouvelle saillie, quelque pointe spirituelle,
quelque riposte piquante et joyeuse. Et ce qui est agréable, qui
plaît surtout, c'est que cette gaieté n'a rien de factice, qu'elle est natu-
relle, sans effort, elle part du cœur.

Ce grand talent de narrateur, Fréchette ne se contente pas de
l'employer pour régaler ses amis; il sait s'en servir aussi pour accom-
plir ses devoirs de bon Français dans les autres pays comme au
Canada. Il poursuit sa noble mission jusque dans le vieux monde,
où chacun de ses voyages marque un effort nouveau pour dissiper les
ténèbres épaisses qui couvrent là-bas l'histoire des premiers Français
de la colonie.

Il ne manque pas une occasion de faire connaître les héroïques
abandonnés qui, sur ce continent, ont fait souche de nation. Leurs
actes de.bravoure,leur dévoûment patriotique, leur fidélité à la France,
il les proclame bien haut et sait les faire admirer.

- C'est un plaisir, me disait-il dernièrement, de voir combien les
personnes instruites s'intéressent à nos grandes luttes. Ainsi, ajou-
tait-il, j'étais, il y a cinq ans, l'hôte de Mgr Thomas, fait cardinal au
dernier consistoire. Nous étions réunis dans le salon du palais
archiépiscopal. Mgr Thomas avait auprès de lui un certain nombre
de membres éminents de son clergé, et il me demanda de lui dire
quelques-uns de mes poèmes historiques. Après en avo'r donné plu-
sieurs, je me risque à déclamer les Excommuniés, où, comme tu sais,

je raconte la mort des derniers réfractaires à la domination anglaise
maudits par Mgr Briand et enterrés dans un champ sans les prières
de l'Église. Je n'étais pas sans quelque inquiétude sur le sort de ma'
tentative ; pourtant, je remarquai, à ne pas m'y tromper, que le digne
prélat me suivait avec une attention et un attendrissement non dissi-
mulés. Enfin, quand je terminai par ces vers :

Sans demander à Dieu si j'ai tort en cela,
,Je découvre mon front devant ces tombes-là,

j'eus la joie d'entendre Mgr Thomas dire aux chanoines qui étaient

397


